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tions dispensées à la Maison de 
la Femme d’Akébé.
Cette célébration a connu le sou-
tien des secrétaires national, pro-

vincial, celui des secrétaires com-
munaux et départementaux, mais 
aussi des déléguées de l'Union 
des femmes et des fédérations.

LES femmes du bureau du 
secrétariat provincial du 
Parti démocratique gabo-

nais (PDG) ont profité de la célé-
bration, samedi, du 2e anniver-
saire de leur bureau pour appeler 
leurs congénères à revisiter leurs 
idées afin de susciter davantage 
d’adhésions dans les rangs du 
parti, à l’orée des échéances qui 
pointent.
Selon Anna Bouandja, secrétaire 
provinciale de l'UFPDG dans 
l’Estuaire, "les retrouvailles sont 
nécessaires pour reconstruire les 
idées et les mettre au service du 

parti car toute seule dans son 
coin, personne ne pourra susciter 
les adhésions et l’engouement 
recherchés auprès du plus grand 
nombre ".
Les rencontres entre femmes du 
PDG visent à amener la majorité 
des compatriotes de la province 
de l’Estuaire à adhérer aux idéaux 
qu’elles partagent avec l’ensemble 
des ''Pdégistes''.
Anna Bouandja a profité de cette 
célébration pour rappeler à son 
auditoire que le bureau qu’elle 
dirige a entrepris, dès septembre 
2019, ''des formations tous azi-
muts'' en faveur de la femme de 
la province de l'Estuaire, dans 
les différentes filières de forma-

L'UFPDG entend ratisser large dans l'Estuaire
DY 

Libreville/Gabon

Photo de famille au terme de la rencontre.
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LE Centre des libéraux ré-
formateurs (CLR) a re-
connu sa chute pour avoir 

fait preuve de ''paresse''. Aussi, 
le parti de Jean-Boniface Assélé 
entend-il se réveiller. Et pour 
cela, le délégué général adjoint 1 
(DGA1) en charge de l'implanta-
tion et des stratégies électorales, 
Alexandre Désiré Tapoyo estime 
que cette reprise en main passe 
''inéluctablement'' par l'appro-
priation de Libreville.
Vendredi dernier, lors de l'ins-
tallation des bureaux de l'Es-
tuaire et de Libreville, l'ancien 
ministre des droits de l'Homme 
a été clair avec ses ''camarades''. 
Et, l'objectif a été bien défini. Il 
s'agit donc, de ''conquérir dans 
l'absolu la mairie de Libreville 
et les 6 arrondissements''. A ce 
sujet, M. Tapoyo a martelé : ''le 
prochain maire de Libreville doit 
être Célériste''. Aussi, les nou-
veaux promus et tout le parti 
avec devront, pour réussir dans 
leur quête, ''conquérir relative-
ment tous les autres conseils lo-
caux de l'Estuaire, être présents 
dans tous les bureaux des autres 
conseils municipaux d'arron-
dissements et départementaux 
; enfin, obtenir au moins 30% 
des élus nationaux''.
Pour réussir la nouvelle mis-
sion qu'ils se sont assignés, les 
"Céléristes" pensent que la mé-
thode se trouve dans ce qui doit 
caractériser le militant de cette 
formation politique membre 
de la galaxie présidentielle. 
Alexandre Désiré Tapaoyo : ''Le 
Célériste a toujours considéré 
comme partie intégrante de sa 
mission, l'affirmation des valeurs 
qui permettent à notre société 
d'être véritablement humaine et 
équitable (…). Le célériste croit 
en une autorité politique qui doit 
garantir l'ordre et la droiture au 
sein de la communauté. Enfin, 
dans l'exercice de sa liberté, le 
célériste accomplit des actes mo-
ralement bons, constructifs et 
structurants pour sa personne 

et la société, en promouvant la 
vérité''.
En clair, le CLR qui a été autre-
fois la deuxième force politique 
de ce pays, entend aujourd'hui 
retrouver sa vitalité de naguère.

Reconquérir Libreville à tout prix
C'EST l'objectif premier que s'est fixé le Centre des 
libéraux réformateurs (CLR) après avoir reconnu 
que son déclin est causé par son manque ''d'actions 
fortes, de mobilisation, d'ambition et d'implantation 
renouvelée''.

Martina ADA METOULE
Libreville/Gabon

  Le CLR en ordre de bataille pour un  nouveau challenge.
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